
 

Déclaration de Marc BASTIDE pour la Fédération des Travailleurs de la 
Métallurgie CGT lors du rassemblement 

 pour la victoire de la Réparation Navale Marseillaise 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 

 

 

 

 

 

Chers camarades,  

Permettez-moi, au nom de la Fédération des Travailleurs de la Métallurgie CGT et de son 

Secrétaire Général, Philippe MARTINEZ, de saluer les camarades de la réparation navale 

marseillaise pour cette bataille essentielle pour toute la CGT, autour de l’avenir industriel de 

notre pays et plus particulièrement de la filière navale. 

Camarades, vous venez d’écrire une page historique des conflits de la réparation navale sur le 

port de Marseille. Vous venez d’obtenir, par la lutte, avec responsabilité, ténacité, lucidité et 

dignité, une victoire sur l’industrie et le maintien de la réparation navale lourde dans le port de 

Marseille. 

Oui, avec responsabilité car, dès le début du conflit, vous avez décidé, ensemble avec la 

CGT, de refuser l’inacceptable, c'est-à-dire des licenciements pour le respect du droit de retrait 

en cas de danger imminent. Vous avez décidé de rester debout, face à une direction qui 

souhaite des salariés corvéables à merci. Vous avez décidé de lutter et d’occuper votre 

entreprise pour exiger le respect de l’être humain et la relance de la réparation navale lourde 

sur le port de Marseille. 

Avec lucidité, vous avez travaillé, proposé sans relâche, les possibilités, les potentialités de 

maintenir et de développer sur le site la réparation navale. Petit à petit vous avez construit un 

projet qui est devenu viable au point d’être accepté par la préfecture, donc le gouvernement, ce 

qui a permis de retrouver des repreneurs allemands et italiens. Le choix s’est porté sur les 

chantiers de Gênes mais c’est bien votre travail, porté par toute la CGT, qui est le fruit de cette 

nouvelle perspective industrielle sur ce site. 

Ténacité : 501 jours d’occupation avec des jours parfois difficiles, suivant la manière dont se 

déroulaient les réunions, mais aussi des moments de confiance, de dynamique quand les 

réunions étaient positives. Vous vous êtes ouvert de nouvelles perspectives sans rien lâcher 

malgré, parfois, la fatigue, le doute. Ce succès construit jour après jour, c’est grâce à la 

confiance dans les propositions, dans la lutte pour la justesse de nos analyses donc la 

confiance de la gagne. 

Dignité, oui, dignité et clairvoyance pour ne pas tomber dans la provocation. Permettez-moi, à 

cet instant, de faire un parallèle avec ce qui se passe dans les affaires du gouvernement où le 

Président de la République s’offusque de voir ses ministres mal traités, salis, comme il le dit 

dans leur vie politique. Mais comment traiter ces mêmes personnages et leurs semblables 

quand des femmes, des hommes occupent leur entreprise pour la faire revivre, pour créer de 

l’emploi, pour faire vivre des centaines de familles, et que ce sont ces mêmes personnes qui 

nous font des leçons de morale aujourd’hui, demandant publiquement que ces salariés et leur 

syndicat CGT soient éradiqués du port de Marseille. 



 

 Honte à eux ! C’est eux qui portent ces valeurs de haine et de violence dans leurs actes et 

leurs décisions ! Mes camarades de la réparation navale, vous êtes à l’honneur du monde du 

travail. Car, par votre sens des responsabilités, vous ouvrez de nouvelles perspectives 

d’industrie et d’emplois dans la réparation navale marseillaise. 

Dignité et responsabilité dans vos choix. Vous avez décidé de signer l’accord de reprise, 

même si deux camarades, à ce jour, n’ont pas repris leur activité. 

Je voudrais assurer à ces deux camarades qu’ils pourront compter sur la solidarité et toute la 

fraternité de toute la CGT afin que, dans quelques semaines, ils puissent avoir un contrat de 

travail qui leur assure une vie quotidienne normale. 

Solidarité, solidarité entre tous les occupants, c’est le ciment qui a permis de tenir jusqu’à 

cette victoire. Solidarité dans toute la CGT, et plus particulièrement les syndicats CGT des 

Bouches du Rhône qui, sous toutes les formes, financière ou autre, ont permis de durer, de 

tenir jusqu’à la victoire. 

Encore quelques mots pour saluer le travail de coopération entre la Confédération et son 

Secrétaire Général, Bernard THIBAULT, la Fédération de la Métallurgie et l’Union 

Départementale 13, dont Olivier MATHEU. J’ai apprécié notre travail en commun, toujours 

centré sur la réflexion, sur une meilleure efficacité dans les réunions ou l’action pour gagner 

ensemble. C’est de cette manière que notre Fédération souhaite s’aider et s’entraider entre 

organisations. 

Enfin, je ne voudrais pas terminer sans dire quelques mots sur un camarade qui a mis à 

disposition son savoir être et son savoir faire pour aider, débattre, construire, organiser, réunir 

les camarades entre eux, les organisations de la CGT quand il y en avait besoin. Poussant en 

permanence les questions, les réflexions pour mieux travailler les propositions, sans jamais 

assener la vérité. Il a joué son rôle de Secrétaire Général de la réparation navale marseillaise, 

Patrick CASTELLO dit « Paco ». 

Camarades, par cette victoire, vous vous ouvrez de nouvelles perspectives d’industrie, 

d’emplois, de garanties sociales sur le Port de Marseille. Votre victoire porte dynamique et 

confiance dans la lutte, confiance et dynamique dans le monde du travail, dans la CGT. Une 

nouvelle  page de l’histoire de la réparation navale s’est écrite, ensemble nous ouvrons de 

nouvelles perspectives d’avenir. 

On lutte ensemble, on gagne ensemble ! 

 

 

 

 

 

Marseille, le 13 juillet 2010 


